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Cher GREX  
 
 

Sylvie Bonnelle 
 
 

Je t’ai découvert en 1994, en arrivant dans l’Académie de Poitiers en tant que professeur 
d’EPS. Etant précédemment conseillère pédagogique des futurs jeunes professeurs d’EPS 
stagiaires dans l’Académie de Nancy-Metz, j’ai eu en arrivant, accès au plan de formation  
des formateurs que Maurice Lamy pilotait à la MAFPEN.  
 
Une conférence de Nadine Faingold  était annoncée à la Rochelle sur l’entretien en formation 
des enseignants et l’usage de l’entretien d’explicitation au printemps 1995 je crois. Je m’y 
suis inscrite, intéressée et sensible au côté « exotique » d’une formation au bord de la mer ;   
quand on vient de la Lorraine, on ne résiste pas ! Je ne savais pas encore que je mettais le 
doigt dans un merveilleux engrenage !  
 
J’ai eu le sentiment en écoutant Nadine et en vivant les mises en situations qu’un monde 
caché s’ouvrait à moi : ainsi on pouvait en questionnant d’une certaine manière accéder à des 
informations soit disant inaccessibles et accompagner les personnes à les décrire. Je 
découvrais aussi que tu avais un mentor qui avait imaginé cette technique géniale de 
questionnement : Pierre Vermersch. Durant cette journée à La Rochelle, un écho très fort s’est 
fait avec ce qui confusément  me préoccupait et m’intéressait depuis ma formation initiale : la 
question de l’élève, personne en devenir et le rôle des éducateurs sur ce chemin. C. Rogers 
m’avait déjà prise par la main grâce à l’intervention précieuse de notre professeur de Sciences 
de l’Education de l’UER EPS de Poitiers : Jacques André(1978). Ce jour là, je suis repartie 
avec l’ouvrage de Pierre Vermersch sous le bras et je t’ai laissé un peu à l’horizon, comme 
cette ombre majestueuse des grands cèdres qui dépassent de chaque  belle propriété du Poitou, 
qu’on ne voit pas tout le temps mais qui marque une saillie sur la  courbe lointaine des 
champs.  
 
Je savais par mes collègues de Poitiers déjà engagés dans tes aventures, que tu menais des 
séminaires régulièrement à Paris et que tu faisais une université d’été dans un lieu improbable 
au fin fond d’une contrée reculée.  
 
Peu de temps après cette conférence, la belle intuition de Maurice Lamy a été de monter une 
formation à l’entretien d’explicitation de 12 jours sur deux ans dans notre Académie. (1996 
1998).  J’ai saisi cette opportunité car on venait de me confier la formation des professeurs 
stagiaires en EPS à Poitiers et la belle graine semée à la Rochelle a pu se développer à Poitiers 
toujours grâce à Nadine  pendant ces deux années puis murir au sein d’un groupe local 
pendant plusieurs années.  
 
Et quand j’ai été riche de mes nombreuses expériences d’accompagnement en entretien des 
professeurs stagiaires d’EPS, que j’ai eu  sensibilisé mes collègues professeurs d’EPS tuteurs 
à ces façons de procéder avec leurs stagiaires, j’ai senti qu’il était temps que je me rapproche 
de toi et que je vienne te rejoindre à Paris pour puiser à la source. Je te l’avoue, j’étais 
impatiente de rencontrer ton pilote que je citais régulièrement sans le connaître ainsi que ses 
compères.  
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Je t’ai donc rencontré à la Mairie du XIII ème arrondissement de Paris en 2002 je crois. 
J’aurais dû faire attention au symbole ! D’autant qu’avant de pénétrer dans la mairie, par une 
coïncidence comme la vie peut en faire je repassais avec une certaine émotion sur mes pas de 
petite fille découvrant Paris dans les pas de ma  tante creusoise, parisienne d’adoption.  
 
Tu étais ramassé dans une  salle en sous-sol, mal éclairée. Tu étais au grand complet et moi 
j’étais très intimidée. J’ai cherché du regard  Nadine et les personnes du Poitou : Janine, 
Maurice, Sylvie et Philippe et je suis allée me caler à côté d’eux. Plusieurs choses me 
reviennent de ce moment : j’étais pétrifiée par mon inexpertise, par la méconnaissance de tes 
usages, impressionnée par Pierre Vermersch enfin devant moi en chair et en os, à la fois 
souple et massif,   j’étais par moments dépassée intellectuellement par les propos tenus et en 
même temps une éponge prête à s’imbiber de tout ce qui se disait et qui avait un son 
étrangement nouveau et séduisant pour moi.  
 
Je ne m’étais pas trompée en venant te voir : je sentais que j’étais autorisée à avoir une place 
dans ton sein  et qu’il me faudrait un peu de temps pour apprivoiser tout cela. Je ne savais pas 
non plus ce jour là  combien ça nourrirait mes réflexions personnelles, mon monde intérieur et 
mes pratiques professionnelles tout en en ayant une intuition quelque part en moi.  
 
Puis j’ai pris l’habitude de nos rendez-vous annuels, avec à chaque fois la même jubilation, la 
même impatience avant chacune de nos rencontres. J’ai appris énormément des voyages 
intellectuels dans des zones peu explorées ou mal explorées, des moments de créativité inouïs.  
 
Tu es composé de tant de personnalités riches et diverses, affutées dans leur domaine de 
recherche ou professionnel que quand tu mets tous ceux là en synergie ça produit de vrais 
moments d’incandescence réflexive.  Une pure merveille à vivre !  
 
Voilà bientôt 12 années à te fréquenter assidûment, je te suis fidèle sans faille (malgré 
quelques absences de temps à autres mais tu n’es jamais très loin !), en dépit des coups de 
gueule, des sautes d’humeur, de quelques ruptures qui t’agitent parfois.  

Surtout ne change pas trop avec le temps, garde ce qui fait ta force et ta 
longévité créative, préserve l’esprit de départ qui fait ton identité unique,  

Ma Belle Rencontre !
 
 

Agenda 2013-2014 
 

15 et 16 novembre 2013 (Lyon)  
 

31 janvier et 1er février 
28 et 29 mars 

13 et 14 juin (journée pédagogique) 
21 et 22 novembre 
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